
 

Déclaration de la Fédération des Travailleurs de la Métallurgie CGT 

 

Le 18 septembre la colère sociale s’est exprimée massivement et se renforce ! 

Le succès de la mobilisation du 10 septembre s’est traduit dans de nombreuses 

entreprises de la métallurgie, et plus largement au niveau interprofessionnel, par 

plusieurs centaines d’appels à la grève, de débrayages et de manifestations à travers 

tout le pays. 

Ces actions visaient à dénoncer le plan d’austérité du gouvernement, à défendre 

l’industrie, et à porter les revendications élaborées avec les travailleurs. 

Dans cette dynamique, la journée d’action unitaire du 18 septembre s’est inscrite dans 

la continuité de ce mouvement revendicatif. 

Elle a marqué une nouvelle étape avec une participation encore plus forte et un 

enracinement accru des appels à la grève dans les entreprises.  

Une nouvelle étape dans la mobilisation a été franchie avec plus d’un million 

de manifestants à travers le pays ! 

Ainsi le 18 septembre ce sont plusieurs milliers d’appels à la grève et de débrayages 

recensés, principalement dans les entreprises de la métallurgie et pas moins de 250 

manifestations et rassemblements à travers le pays. Il s'agit de la plus forte 

participation à une mobilisation sociale depuis le mouvement contre la réforme des 

retraites en 2023. 

L’argent existe pour satisfaire les besoins sociaux. Les entreprises continuent de 

bénéficier de 73 milliards d'euros de baisses d'impôts et de 211 milliards d'euros d'aides 

publiques chaque année ! Les exonérations de cotisations patronales sont passées de 

75 milliards d’euros en 2022 à 89 milliards d’euros en 2024, ce qui creuse le prétendu 

déficit de la Sécurité Sociale. Depuis 1992, 686 milliards d’euros de cotisations 

patronales ont été soutirés en exonérations.  

Contre le plan d’austérité du gouvernement quel qu’il soit, nous devons dans les jours 

à venir, ancrer dans toutes les entreprises de la métallurgie et plus largement, des 

assemblées générales pour renforcer les mouvements de grève et les débrayages afin 

de faire aboutir les revendications des travailleurs, notamment : 

• L’abrogation de la réforme des retraites avec le retour à l’âge de départ à 60 

ans ; 

• L’augmentation des salaires ; 

• L’augmentation des pensions de retraite et le gel du prix d’achat du point 

(Agirc Arrco) ; 

• L’arrêt de la casse de notre industrie et des emplois ; 

• La relocalisation, la réindustrialisation et l’investissement massif dans toutes 

les filières stratégiques, avec contrôle de l’utilisation des fonds publics.  

• La défense de notre système de protection sociale dans sa globalité pour 

gagner une sécurité sociale intégrale ; Réf : RB/SM 
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• Le vote de la loi GM&S, pour responsabiliser les donneurs d’ordre et protéger 

les sous-traitants, les emplois et les territoires. 

L’enjeu de la mobilisation passera aussi par la syndicalisation massive des salariés. 

S’organiser à la CGT pour agir, pour transformer sa vie, son travail, redresser la tête et 

s’émanciper.  

Les grèves ne se décrètent jamais d’en haut, ce qui compte, c’est l’ancrage sur le terrain 

avec la construction de revendications concrètes, définies sur les lieux de travail avec 

les salariés. 

Après la réussite du 18 septembre, l’intersyndicale réunie le 19 

septembre a pris la décision d’interpeler le Premier ministre, si d’ici au 24 

septembre il n’a pas répondu à leurs revendications, les organisations syndicales 

se retrouveront pour décider très rapidement d’une nouvelle journée de grève et 

de manifestations. 

Les organisations syndicales pointent également la responsabilité du patronat et 

exigent l'ouverture de négociations salariales dans toutes les branches et les 

entreprises. 

La Fédération des Travailleurs de la Métallurgie CGT appelle ses syndicats et 

sections syndicales à poursuivre les débats sur chaque lieu de travail, à 

construire avec les salariés leurs revendications spécifiques et à s’inscrire 

dans la continuité des luttes, comme l’ont déjà mis en œuvre plusieurs 

centaines de syndicats de la métallurgie :  

• ArcelorMittal 

• Thales 

• Renault 

• Safran 

• Gaggenau 

• Castmétal Feurs 

• La tour Eiffel 

• Etc.  

Dans le prolongement du 18 septembre, de nombreuses initiatives fédérales sont 

programmées : 

• Le 3 octobre, rassemblement des ArcelorMittal, devant le site de Basse-

Indre (44) ;  

• Le 14 octobre, à l’initiative de la Fédération et de son UFR, rassemblement 

devant l’Agirc Arrco à Paris et en province ; 

• Une semaine de mobilisation du 17 au 21 novembre pour porter le projet de 

loi GM&S, afin de responsabiliser les donneurs d’ordre envers les sous-

traitants ; 

• Le 27 novembre, rassemblement à Paris devant l’Assemblée nationale de 

toute la filière sidérurgie. 
Montreuil, le 19 septembre 2025 


